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À mon père À René Girard




« Peter Handke a écrit que les seuls héros sont les enfants et les agonisants. Et que, pour lui, le lieu de l’agonie, de la célébration de cette capacité d’héroïsme, ce n’était pas le roman mais le journal. Je ne suis pas tout à fait agonisant mais je n’écris plus que mon journal. »

Hervé Guibert






Cher Jean,

Votre frère et notre frère bien aimé, Pierre, a rejoint le Seigneur dans la nuit de samedi à dimanche.

Il m’avait prié de vous remettre ce Journal tenu les neuf derniers mois de sa vie. Il m’avait demandé l’autorisation d’écrire ces pages après avoir appris l’issue irréversible de sa maladie. Il souhaitait que je le lise après sa mort et que je vous le confie. Il m’avait aussi confié la décision de vous transmettre ce Journal ou alors de le détruire. Il voulait que je tranche dans ce domaine. Il estimait que tout ce qui vient de cette clôture était sous le regard de Dieu et de son représentant ici. Il m’avait dit aussi qu’il avait besoin des mots pour clarifier son chemin et franchir cette épreuve.

Je ne commenterai pas ce Journal. Je ne m’en sens ni la capacité, ni la dignité. Mais il m’a ému. Le lisant, j’ai beaucoup appris sur Pierre qui était entré à la Grande Chartreuse un an avant moi. Vingt-cinq ans à vivre ainsi auprès de lui et découvrir en quelques heures tous ces pans de sa personnalité, sa culture, son intelligence, et bien sûr sa foi rayonnante.

Je vous transmets cela, ami, dans la Paix et la bénédiction du Seigneur.

Dom Emmanuel




20 septembre 2006

Ce matin, alors que je venais de replacer un livre dans la bibliothèque, je suis tombé sur cette sentence de Goethe, discrètement soulignée par un frère :


« Une activité, de quelque nature qu’elle soit, finit par courir à la faillite quand elle est absolue. »



Et même si je me dis que Goethe n’est sans doute pas un ami très sûr pour nous, j’ai tressailli en lisant cette phrase terrible, ne pouvant chasser de mon esprit la tenace impression que celle-ci m’était personnellement et malignement adressée.

Pourquoi, depuis la nouvelle de ma mort certaine, tant de désarroi et tant de fragilité ?
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